
La chèvre des Pyrénées apprécie particulièrement les ligneux 
(genêts, ronces, noisetiers, et autres feuillus) et délaissera la 
strate herbacée pour consommer la végétation jusqu’à 1 m 50 
du sol. 
Contrairement au girobroyage ou au brûlage qui activent la dy-
namique de rejet et facilitent la levée de dormance de certaines 
graines, le pâturage affaiblit les plantes : elles sont contenues ou meurent suite à l’épuisement de leurs réserves. 

Le Massif des Pyrénées : 
Un foncier complexe, aux usages multiples 
Des espaces en déprise (embroussaillement et fermeture) 
Une ressource fourragère de valeur 

La Chèvre de race pyrénéenne : 
Un patrimoine génétique et culturel original sélectionné par 
l’homme dans l’agro-système particulier des Pyrénées 
Une race rustique, résistante aux intempéries et valorisant les 
fourrages grossiers. 

Des systèmes d’élevages traditionnels avec de faibles niveaux d’in-
trants et une large utilisation des ressources naturelles locales. 
Des élevages supports de productions spécifiques qui trouvent au-
jourd’hui leur place dans des stratégies de développement local (vente 
directe de viande de chevreaux élevés sous la mère, fromages).  

Les systèmes  
valorisant la chèvre des Pyrénées  
sont majoritairement des systèmes  

« allaitants » produisant de la viande de  
chevreau (chevreaux lourds de 3-4 mois ou  

broutards castrés de 6 mois et plus).  
Ces systèmes sont peu contraignants  

dans la mesure où les chèvres  
ne sont pas traites. 

Des opportunités pour :  
Entretenir le territoire  
Valoriser la race et ses éleveurs 
Consolider l’assise foncière des élevages existants, et encourager l’installation d’ateliers productifs 

Débroussailler avec des chèvres des Pyrénées, c’est possible ! 

Valorisable  

Efficace et 
durable 

Réduction des interventions mécaniques ou chimiques  
Économie en fourrages et concentrés pour les troupeaux, réduction des traitements anti-
parasitaires. 

Économique  
et écologique 

Production de lait et de viande (chevreaux sous la mère) grâce à une ressource four-
ragère de qualité 
Ouverture des paysages et restauration d’une strate herbacée appétente pour d’au-
tres espèces (brebis) 
Une race patrimoniale qui peut être support de projets en agrotourisme  

Des limites et des contraintes : 
La chèvre des Pyrénées est une race à faible effectif (2 700 chèvres recen-
sées à ce jour). 
Des clôtures adaptées ou un gardiennage sont des éléments indispensables 
pour encadrer le pâturage des caprins 
Si la chèvre des Pyrénées est particulièrement gourmande en ronces et noise-
tiers, elle n’a quasiment aucun impact sur des essences telles que le rhodo-
dendron, le buis ou la fougère (seules les jeunes crosses sont consommées). 

Exploration des potentialités de valorisation de la  
Chèvre des Pyrénées  
dans la gestion des espaces embroussaillés 

Des ronces et des genêts impénétrables La ronce est contenue. Certains  pieds 
de genêts sont morts et ont été coupés. 
Une strate herbacée réapparaît. 

L’accessibilité s’est améliorée 10 à 15 chèvres pendant 2 ans 

     /                       Au bout d’un an                             /                       Au bout de deux ans Exemple : Débroussaillage de 4 ha d’AFP en Ariège.  

Poster issu d’un travail de stage de fin d’études (S. Fichot, 2009) 

Contact : Association la Chèvre de Race pyrénéenne - 32 av du Général de Gaulle - 09000 Foix   
Tél : 05 61 02 14 19 Site Internet : http//asso.chevre.pyr.free.fr 
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Avec le soutien financier de : 

Conservatoire des Races d’Aquitaine 


